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La RSE, vous en entendez régulièrement 
parler, souvent à tort et à travers, 
et toujours avec un vocabulaire qui vous 
donne des boutons : scope 1/2/3, parties 
prenantes, soutenabilité, raison d’être, 
reporting extra-financier, CSRD... 
Vous n’y comprenez pas grand-chose, 
et on vous comprend : c’est agaçant.  
 
Sauf que la planète, elle, n’en a que 
faire de ce vocabulaire cryptique. 
Plus le temps passe et plus elle souffre : 
elle se réchauffe, elle se pollue, ses 
espèces disparaissent, ses ressources 
s’amenuisent… Enfin, on dit « elle », mais 
elle n’est pas responsable : ce sont nos 
activités humaines qui la mettent dans 
cet état. Et ce sont nous aussi qui allons 
en subir les conséquences. 

 

Mais tout n’est pas perdu : nous avons un 
rôle à jouer, et les entreprises aussi. 
Ça sert à ça en fait, la RSE. 
 
Dans ce cahier de jeux 100 % sans langue 
de bois et sans jargon, nous allons vous 
aider à défricher la jungle de la RSE. 
D’où vient-elle ? À quoi sert-elle 
VRAIMENT ? Quels impacts ont nos 
activités et habitudes de consommation 
sur la planète ? Et surtout : comment 
faire concrètement, à votre échelle et 
à celle de votre entreprise, pour vivre 
dans un monde meilleur ? 
 
Prenez vos gourdes, vos sacs à dos et 
votre meilleur stylo, et tournez la page. 
Mission : RSE. 

_ Carenews 

ÉDITOSur Carenews.com, 
retrouvez toute l'année 
des articles clairs et 
pédagogiques sur 
l'engagement et la RSE !
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RSE 
CAFÉ → 06

LES ÎLES RSE → 08

SOMMAIRE QU'EST-CE QU'ON 
PEUT FAIRE ?

→ 20

AGIR

BAVARDER DÉCOUVRIR

EXPLORER
APPRENDRE

UN MONDE 
QUI CHANGE

→ 10

LA THÉORIE 
DU DONUT → 14

ET LA PLANÈTE, 
ELLE FAIT QUOI 
POUR NOUS ?

→ 19

• CLIMAT
• POLLUTION
• EAU ET  

RESSOURCES  
MARINES

• BIODIVERSITÉ ET 
ÉCOSYSTÈMES

• RESSOURCES
• SALARIÉ·E·S
• COMMUNAUTÉS
• CONSOMMATEURS
• AFFAIRES

MESURER

TESTER

AMÉLIORER
APPROFONDIR

VÉRIFIER

AMÉLIORER

MISSION RSE : 
IMPOSSIBLE OU 
ACCOMPLIE ?

→ 45

JOUE-LA 
COMME 
GRETA → 42

DES BULLES 
D'ESPOIR → 41

QUEL·LE 
AVENTURIER·E 
DE L'ENGAGEMENT 
ÊTES-VOUS ?

→ 36

CALCULEZ 
VOTRE EMPREINTE 
CARBONE

→ 32

COMMENT RÉDUIRE 
SON EMPREINTE 
CARBONE 
PERSONNELLE ?

→ 34ET COMMENT 
INFLUENCER SON 
EMPREINTE 
CARBONE DANS 
L'ENTREPRISE ? → 34

SUR LES TRACES 
DE L'EMPREINTE 
CARBONE

→ 30

ÉCOUTEZ LA TERRE → 40

LES MOTS
MÊLÉS DE 
LA RSE

→ 43

SOLUTIONS
DES JEUX → 44Exe
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QUOI ???

ILS FONT PAYER LES 
GOBELETS EN CARTON 

MAINTENANT ?

Et puis quoi 
encore ?

Merci 
le RSE !

Tu veux dire 
LA RSE ?

Le RSE, la RSE, 
on s’en cogne !

Et puis ça veut dire 
quoi, RSE ? Relou et 
Super Emmerdant ?

Non mais c’est 
vrai ! Zéro plaisir, 

100% contraintes !

On pédale pour 
alimenter notre 

ordi ?

On peut plus rien 
imprimer, il faut venir 
avec sa tasse, la laver, 
plus de clim’, plus de 

voyage en avion pour le 
séminaire à Marrakech, 

c’est quoi la suite ?

Haha, 
t'es bête !

Quoi, le 
réchau�ement 

climatique ? Je serais 
pas contre un peu 
plus de soleil, moi.

C’est sûr que 
c’est pas toujours 

agréable mais c’est 
pour la bonne 
cause, tu sais !

 On est des 
gouttes d’eau 

dans l’océan de 
la pollution !

Bah avant que la 
planète se prenne un 
tsunami fatal dans la 

tronche, ça serait 
peut-être pas mal 

d’essayer d’y voir plus 
clair et d’agir, non ?

Bon, OK pour 
partir explorer la 
RSE, mais tu me 
prêtes ta gourde. 

Attends de 
cuire sous 50°C 
comme en Inde ! 
Tu feras moins le 

malin.

Non mais 
tout de suite 

les exceptions !
C'est aussi 

en s'engageant 
chacun à notre 

niveau qu'on 
mettra la pression 
aux décideurs en 

entreprise !

Faut arrêter de 
nous culpabiliser pour 

tout, c’est juste une 
question d’échelle ! 

Supprimer les 
touillettes en plastique, 

ça va pas sauver la 
planète. Il faut agir à un 

plus haut niveau.

Oui 
mais 
non. 

Oui, en�n on 
se déplace pas 

en jet privé 
pour faire nos 

courses, nous !

6

Exe
mpla

ire
 de

 dé
mon

str
ati

on
 

© Tou
s d

roi
ts 

rés
erv

és
 C

are
ne

ws



ÎLE DE LA 
RESPONSABILITÉ

ÎLE 
SOCIÉTALE

ÎLE DES 
ENTREPRISES

Falaise de 
l’Éthique

Dune 
de l’Énergie

Impact Ville

Col de la 
Mission

Bois Social

17° 40’

149° 28’

Vallée de 
l’Engagement

LES ÎLES RSE

5 KM 5 MILES

17° 40’ S, 149° 28’ O

Bienvenue dans les îles RSE ! 
Dans ce drôle de pays, découvrez ce 
que signi�e chaque lettre et l'univers 

de concepts qu'elle englobe.

Point de vue

Baignade autorisée

Attraction touristique

Aire de camping

Lac de 
la Durabilité

Grotte de la 
Résilience

Plage de 
l’Inclusion

Désert de la 
Biodiversité

Butte de 
l’Environnement

Péninsule de la 
Communauté

Côte de 
cohésion

Canal de la 
Production

Glacier de 
la Valeur

Forêt des 
clients

Massif des 
Salariés

Mont du Devoir

Cap de la 
Transparence

Baie de la 
Solidarité

Prairie de la 
Raison d’Être

Bassin des 
fournisseurs

Plateau de la 
Préservation
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CES DERNIÈRES ANNÉES, 
ON ENTEND DE PLUS EN PLUS 
PARLER DE RSE AU SEIN DES 
ENTREPRISES, ET MÊME 
AUPRÈS DU GRAND PUBLIC. 
POURTANT, L’HISTOIRE DE LA 
RESPONSABILITÉ SOCIÉTALE 
DES ENTREPRISES REMONTE 
AU MILIEU DU XXE SIÈCLE. 
REMBOBINONS L’HISTOIRE. 

19531953
NAISSANCE DE LA RSE 
ELLE EST NÉE LA DIVINE 
NOTION 
Alors que le développement de l’éco-
nomie capitaliste s’accélère après la 
Seconde Guerre mondiale, certains 
rappellent que les acteurs écono-
miques ont un rôle à jouer dans la pré-
servation de la nature et de la socié-
té. C’est le cas de l’américain Howard 
Bowen, un économiste qui utilise la no-
tion de RSE pour la première fois dans 
l’ouvrage The Social Responsabilities of 
the Businessman.

19861986
CATASTROPHE 
DE TCHERNOBYL 
AU CŒUR DU RÉACTEUR 
En plein milieu de la nuit, le réacteur 
n°4 de la centrale nucléaire de Tcher-
nobyl, en Ukraine, explose acciden-
tellement lors de la réalisation d’un 
essai technique. L’énergie libérée par 
l’explosion entraîne l’émission brutale 
dans l’atmosphère de produits radioac-
tifs contenus dans le cœur du réacteur 
nucléaire. L’incendie de la centrale 
et les rejets se poursuivent pendant 
10  jours, cette catastrophe nucléaire 
– la plus grave jamais survenue – a 
fait de nombreuses victimes et a eu 
des conséquences sanitaires et écolo-
giques irrémédiables. 

19871987
RAPPORT 
BRUNDTLAND 
DUR-DUR D'ÊTRE DURABLE
 
À l’ONU, la présidente de la commis-
sion mondiale sur l’environnement et 
le développement – la norvégienne 
Gro Harlem Brundtland – évoque pour 
la première fois la notion de dévelop-
pement durable. Le concept ? S’effor-
cer de répondre aux besoins du pré-
sent sans compromettre la capacité 
des générations futures à satisfaire les 
leurs. Et pour les entreprises, concilier 
les performances économiques avec le 
progrès social et le respect de l’envi-
ronnement. 

19971997
PROTOCOLE DE KYOTO 
COP TOUJOURS 
Signé lors de la troisième COP (confé-
rence des parties), le protocole de 
Kyoto est un accord international vi-
sant à la réduction des émissions de 
gaz à effet de serre par les pays et les 
entreprises. 191 pays ont ratifié ce trai-
té, mais pas les États-Unis, et le Cana-
da s’est depuis retiré de cet accord.

19991999
NAUFRAGE DE L’ERIKA 
NOIR C’EST NOIR, IL N’Y A 
PLUS D’ESPOIR 
Parti de Dunkerque, le navire pétrolier 
Erika fait naufrage au large des côtes 
bretonnes alors qu’il transportait une 
cargaison de fioul lourd, affrété par la 
société TotalEnergies (anciennement 
Total). Le navire se brise en deux dans 
une tempête avant de sombrer et de 
déverser 20 000 tonnes d'essence sur 
400 kilomètres de côtes, tuant des 
dizaines de milliers d’oiseaux et ra-
vageant la faune et la flore marines. 
Le poids des déchets est estimé à 
250  000 tonnes, dont des particules 
cancérigènes. 

20002000
PACTE MONDIAL  
DE L’ONU 
J’AIME MA BOÎTE 
(RESPONSABLE) 
Si les pays s’engagent pour réduire 
leurs émissions, alors les entreprises 
aussi. Elles sont invitées à signer le 
Pacte mondial des Nations unies et à 
respecter ses principes concernant les 
droits humains, l’environnement, les 
droits sociaux et la lutte contre la cor-
ruption. 

20012001
EXPLOSION 
DE L’USINE AZF 
QUAND VOTRE USINE FAIT 
BOUM 
Dix jours après les attentats du World 
Trade Center à New York, l’accident in-
dustriel de l’usine chimique AZF ravage 
les quartiers sud de Toulouse. Dans 
cette usine de production d’engrais 
azotés situé en zone urbanisée, un 
stock de nitrate d’ammonium explose 
entraînant la mort de 31 personnes, fai-
sant 2 500 blessé·e·s et occasionnant 
de lourds dégâts matériels. 

DÉCOUVRIR

UN 
MONDE 
QUI 
CHANGE 

19961996
CRISE DE LA VACHE 
FOLLE 
MEUH NON 
La crise de la vache folle est une crise 
sanitaire devenue socio-économique à 
cause de l’effondrement de la consom-
mation de viande bovine, susceptible 
d’être porteuse d’une infection dégé-
nérative du système nerveux trans-
missible aux humains. Principalement 
localisée au Royaume-Uni, cette épi-
démie trouverait son origine dans l’uti-
lisation pour l’alimentation des bovins 
de farines animales. Elle alerte l’opi-
nion publique sur les pratiques plus ou 
moins éthiques de l’élevage industriel.

1953 1986 1987 1996 1997 1999 2000 2001

Heeelp...

LES DATES CLÉS DE LA RSE

LES BOULEVERSEMENTS DU MONDE
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20132013
EFFONDREMENT 
DU RANA PLAZA 
LE DIABLE S’HABILLE 
À DACCA
 
Le Rana Plaza, un immeuble de huit 
étages dont quatre construits sans 
permis et abritant plusieurs ateliers 
de confection travaillant pour diverses 
marques internationales de vêtements 
– dont Benetton, H&M, Lee Cooper 
ou encore Zara –, s’effondre dans la 
banlieue de Dacca, au Bangladesh. 
1  138  personnes périssent et plus de 
2  000 autres sont blessées dans ce 
drame, qui est devenu un des symboles 
des problèmes liés à la fast fashion et à 
la mondialisation. 

20152015
ACCORD DE PARIS 
MON CLIMAT C’EST PARIS 
194 pays signent l’accord de Paris pour 
le climat lors de la COP 21. Il fixe un ob-
jectif : que la température n’augmente 
pas au-dessus de 2°C – et si possible 
en dessous de 1,5°C – par rapport à 
l’ère pré-industrielle, grâce à la réduc-
tion des émissions de carbone. L’im-
pact des entreprises doit lui aussi être 
réduit pour participer à l’effort de limi-
tation, et on passe d’un engagement 
jusque là volontaire et bienveillant à 
une notion de responsabilité. 

20192019 
LOI PACTE  
LE PACTE DES LOUPS 
DE WALL STREET 
De nombreuses lois viennent inciter les 
entreprises à prendre part pleinement 
à la lutte contre le réchauffement cli-
matique et les émissions de gaz à effet 
de serre, comme la loi Pacte, la loi Cli-
mat et la loi Agec (loi anti-gaspillage). 
Les entreprises ont désormais pour 
obligation de prendre en considération 
les enjeux sociaux et environnemen-
taux de leur activité. 

20202020
TRAVAIL FORCÉ  
DES OUÏGHOURS 
ESCLAVAGISME MODERNE 
Depuis plusieurs années, des rapports 
d’ONG et de cercles de réflexion dé-
noncent l’exploitation en Chine de 
membres de la minorité musulmane 
ouïghoure du Xinjiang. Des dizaines 
d’usines chinoises œuvrant pour le 
compte de grandes marques de mode 
internationales – parmi lesquelles Die-
sel, Primark ou encore Decathlon – sont 
accusées de faire travailler des milliers 
de Ouïghours sous la contrainte, au 
mépris du respect des droits humains. 

20222022
CSRD 
DIRECTIVE TOUS RISQUES 
Face à la multiplication des crises, les 
entreprises sont amenées à réfléchir 
à l’impact du réchauffement clima-
tique sur leur activité, sur ses risques 
environnementaux, sur la disponibilité 
des matières premières ou encore sur 
l’évolution des comportements des 
consommateurs. L’entrée en vigueur 
de la directive européenne CSRD per-
met aux entreprises de mieux prendre 
conscience de ces impacts multiples, 
et de revoir leur modèle d'affaires en 
conséquence.

20242024
ÉTÉ LE PLUS CHAUD 
JAMAIS ENREGISTRÉ 
DANS LE MONDE
L’ÉTÉ MEURTRIER 
L’été 2024 est le plus chaud jamais 
enregistré dans le monde, selon le 
service européen sur le changement 
climatique Copernicus. Partout sur le 
globe, des pays souffrent de canicules, 
d’inondations, de sécheresses ou d’in-
cendies causés par le dérèglement 
climatique d’origine humaine. Fin oc-
tobre, c’est l’Espagne qui est touchée 
par des inondations meurtrières à Va-
lence, faisant plus de 220 victimes.  

ET DEMAIN ? 
Chacun·e dans son entreprise a 
un rôle à jouer pour limiter les im-
pacts négatifs de l'entreprise sur 
son environnement et sur la so-
ciété : durabilité de la production, 
attention portée aux ressources, 
transports vertueux, comptabilité 
reflétant les enjeux écologiques 
et sociaux au-delà de l'écono-
mique, marketing responsable... 
L'ensemble des métiers se trans-
forment pour intégrer ces enjeux, 
à tous les niveaux. La RSE ne re-
pose pas que sur le bon vouloir 
d'un département de l'entreprise : 
c'est désormais l'affaire de toutes 
et tous !  

20132013
FRAUDE À LA VIANDE  
DE CHEVAL 
À CHEVAL SUR LA VIANDE 
Révélée en France sur des lasagnes de 
la marque Findus, cette fraude alimen-
taire commise à l’échelle européenne 
fait passer de la viande de cheval pour 
de la viande de bœuf. Elle implique 
toute la chaîne du commerce alimen-
taire dont des abattoirs, des intermé-
diaires, des négociants et des transfor-
mateurs. Cette fraude met en relief les 
insuffisances persistantes des struc-
tures de contrôle sur la traçabilité de la 
viande transformée. 

20012001
LOI NOUVELLES 
RÉGULATIONS 
ÉCONOMIQUES 
FINIE LA LOI DE LA JUNGLE
La France est le premier pays à écrire 
dans un texte de loi l’obligation des en-
treprises à rendre transparents leurs 
impacts environnementaux et sociaux, 
au même titre que leurs informations fi-
nancières. Cette exigence de transpa-
rence – appelée reporting extra-finan-
cier – sera ensuite renforcée par les lois 
Grenelle I et II, qui introduisent notam-
ment une obligation de vérification.

This

is

2001 2013 2015 2020 2022 20242019 ET DEMAIN ?

Et puis quoi
encore ?
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  PLAFOND ENVIRONNEMENTAL

 PLANCHER SOCIAL

UN MODÈLE POUR 
SAUVER LE MONDE 
(ET NOUS AVEC !) 

Vous les avez adorés dans les Simp-
sons  ? Maintenant, ils vont vous per-
mettre de comprendre comment sau-
ver la planète : oui, on vous parle bien 
des donuts, ces délicieux beignets 
ronds avec un trou au milieu, recou-
verts ou non de glaçage. La théorie du 
donut (ou donut economics) est un mo-
dèle économique innovant, une façon 
de penser qui pourrait bien changer la 
manière dont on voit l’avenir de notre 
planète et de l’humanité. 

MAIS QU’EST-CE QUE 
C’EST EXACTEMENT ? 

La théorie du donut a été créée par 
Kate Raworth, une économiste bri-
tannique. Contrairement aux théories 
économiques traditionnelles, qui ne 
parlent que de croissance infinie, celle-
ci introduit une idée simple, mais puis-
sante : nous devons prospérer dans 
les limites écologiques de notre pla-
nète, tout en assurant un minimum de 
bien-être pour toutes et tous.  

Cette théorie du donut peut s'appli-
quer à un pays, mais aussi à une ville, 
une entreprise ou une personne.

Et vous l’aurez deviné, tout cela res-
semble à… un donut ! 

APPRENDRE

LA 
THÉORIE 
DU DONUT  

ET QUE SE PASSE-T-IL SI 
ON SORT DU DONUT ? 
Sortir du donut, ce n’est pas bon signe. 

Si on est en dessous du cercle inté-
rieur, ça signifie que l’on ne produit 
pas assez pour assurer à tout le monde 
l’essentiel pour vivre. Trop de pauvre-
té, pas assez de santé, de logements, 
ni d’éducation. En d’autres termes, on 
échoue à assurer un minimum de jus-
tice sociale. 

Si on sort du cercle extérieur, c’est 
autre chose. Ça veut dire que l’hu-
manité dépasse les limites que la pla-
nète peut supporter : on épuise les 
ressources, on pollue les océans, on 
change le climat, on fait disparaître 
des espèces…  

On vous parle de théorie, mais cette 
dynamique est bien réelle : c’est ce qui 
est en train de se passer aujourd’hui. 
On voit déjà les effets du réchauffe-
ment climatique, de la pollution des 
sols et de l’eau, et de la destruction des 
écosystèmes.  

Bref, sortir du donut, c’est un peu 
comme croquer dedans et se retrouver 
avec un désastre sur les mains (et dans 
le ventre) !

LE CERCLE EXTÉRIEUR
Dépasser le cercle 
extérieur (le plafond 
environnemental), c'est 
dépasser les limites que 
la planète nous offre : le 
climat, la biodiversité, les 
océans, l’air pur, et tout 
ce dont dépend la vie sur 
Terre.

LE CERCLE INTÉRIEUR
Atteindre le cercle 
intérieur (le plancher 
social), c'est atteindre 
le seuil minimum pour 
que chacun·e vive 
décemment : de l’eau, 
de la nourriture, un toit, 
l’accès à l’éducation, aux 
soins de santé, et à une 
certaine qualité de vie. 

 

IMAGINEZ DEUX CERCLES :

ENTRE CES DEUX CERCLES 
Rester dans la « zone de 
sécurité et de justice 
sociale », c'est répondre 
aux besoins sociaux sans 
dépasser les capacités de 
la Terre.
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ESPACE SÛR ET JUSTE POUR L’HUMANITÉ

  PLAFOND ENVIRONNEMENTAL

    D
ÉVELO

PPEMENT ÉCONOMIQUE INCLUSIF ET D

URABL
E 

 PLANCHER SOCIAL

CHANGEMENT 
CLIMATIQUE

UTILISATION 
D’EAU 
DOUCE

CYCLE DE 
L’AZOTE ET 
DU PHOSPHORE

ACIDIFICATION 
DES OCÉANS

POLLUTION
CHIMIQUE

CHARGE 
ATMOSPHÉRIQUE 

EN AÉROSOLS

APPAUVRISSEMENT 
DE L’OZONE

APPAUVRISSEMENT 
DE LA 

BIODIVERSITÉ

REVENU

ÉDUCATION

RÉSILIENCE

VOIX

SANTÉ

EAU

NOUR-
RITURE

EMPLOI

ÉNERGIE

ÉQUITÉ 
SOCIALE

ÉGALITÉ 
DES SEXES

CHANGEMENT 
D’OCCUPATION 

DU SOL

BESOINS SATISFAITS LIMITES PLANÉTAIRES DÉPASSÉES
ET BESOINS NON SATISFAITS

ESPACE SÛR ET JUSTE POUR L'HUMANITÉ

ANATOMIE 
D'UN DONUT

En partant du point central, on symbo-
lise la quantité de besoins satisfaits en 
remplissant chaque part au centre du 
donut.

Le donut matérialise l'espace sûr et juste 
pour l'humanité : il ne peut être rempli 
que si tous les besoins sont satisfaits.

En dehors du donut, c'est-à-dire 
au-delà du plafond environnemental, 
la couleur représente les limites pla-
nétaires dépassées, selon la catégorie.

ESPACE SÛR ET JUSTE POUR L’HUMANITÉ

  PLAFOND ENVIRONNEMENTAL

    D
ÉVELO

PPEMENT ÉCONOMIQUE INCLUSIF ET D

URABL
E 

 PLANCHER SOCIAL

CHANGEMENT 
CLIMATIQUE

UTILISATION 
D’EAU 
DOUCE

CYCLE DE 
L’AZOTE ET 
DU PHOSPHORE

ACIDIFICATION 
DES OCÉANS

POLLUTION
CHIMIQUE

CHARGE 
ATMOSPHÉRIQUE 

EN AÉROSOLS

APPAUVRISSEMENT 
DE L’OZONE

APPAUVRISSEMENT 
DE LA 

BIODIVERSITÉ

REVENU

ÉDUCATION

RÉSILIENCE

VOIX

SANTÉ

EAU

NOUR-
RITURE

EMPLOI

ÉNERGIE

ÉQUITÉ 
SOCIALE

ÉGALITÉ 
DES SEXES

CHANGEMENT 
D’OCCUPATION 

DU SOL

ESPACE SÛR ET JUSTE POUR L’HUMANITÉ
  PLAFOND ENVIRONNEMENTAL

CHANGEMENT 
CLIMATIQUE

UTILISATION 
D’EAU 
DOUCE

CYCLE DE 
L’AZOTE ET 
DU PHOSPHORE

ACIDIFICATION 
DES OCÉANS

POLLUTION
CHIMIQUE

CHARGE 
ATMOSPHÉRIQUE 

EN AÉROSOLS

APPAUVRISSEMENT 
DE L’OZONE

APPAUVRISSEMENT 
DE LA 

BIODIVERSITÉ

CHANGEMENT 
D’OCCUPATION 

DU SOL

    D
ÉVELO

PPEMENT ÉCONOMIQUE INCLUSIF ET D

URABL
E 

 PLANCHER SOCIAL

ÉGALITÉ 
DES SEXES

SANTÉ

ÉQUITÉ 
SOCIALE

EAU

NOUR-
RITURE

EMPLOI

ÉNERGIE

REVENU

ÉDUCATION

RÉSILIENCE

VOIX

    D
ÉVELO

PPEMENT ÉCONOMIQUE INCLUSIF ET D

URABL
E 

ESPACE SÛR ET JUSTE POUR L’HUMANITÉ

  PLAFOND ENVIRONNEMENTAL

 PLANCHER SOCIAL

CHANGEMENT 
CLIMATIQUE

UTILISATION 
D’EAU 
DOUCE

CYCLE DE 
L’AZOTE ET 
DU PHOSPHORE

ACIDIFICATION 
DES OCÉANS

POLLUTION
CHIMIQUE

CHARGE 
ATMOSPHÉRIQUE 

EN AÉROSOLS

APPAUVRISSEMENT 
DE L’OZONE

APPAUVRISSEMENT 
DE LA 

BIODIVERSITÉ

REVENU

ÉDUCATION

RÉSILIENCE

VOIX

SANTÉ

EAU

NOUR-
RITURE

EMPLOI

ÉNERGIE

ÉQUITÉ 
SOCIALE

ÉGALITÉ 
DES SEXES

CHANGEMENT 
D’OCCUPATION 

DU SOL

USA 
LIMITE LIMITE

→ RÉPONSES PAGE 44

Les États-Unis sont les champions du donut, au propre 
et au figuré : avec le Royaume-Uni et le Canada, ce sont 
eux qui affichent les dépassements les plus importants. 
Avec des émissions XXL de CO2 et une large 
perturbation des cycles de l'azote et du phosphore, 
ils transgressent les limites planétaires écologiques, 
tout en trouvant le moyen de ne pas subvenir à tous les 
besoins fondamentaux : en termes d’égalité des sexes, 
ce sont les biggest losers.  

PHILIPPINES 
BIEN MAIS PAS TOP
Les Philippines peuvent se la péter : elles ne dépassent 
qu'une seule limite planétaire, et pas de beaucoup !
Par contre, leur donut est loin d’être appétissant : elles 
ne parviennent toujours pas à répondre à de nombreux 
besoins humains fondamentaux, notamment en termes 
de revenu, de démocratie et d’égalité entre les sexes. 
Encore des efforts ! 

FRANCE
COLORIE-MOI 

SI TU PEUX

Source : The Donut Economic Action Lab, 2020 sur les données de 2015 

(doughnuteconomics.org/tools/exploring-national-doughnuts)

Source : The Donut Economic Action Lab, 2020 sur les données de 2015 

(doughnuteconomics.org/tools/exploring-national-doughnuts)

À votre avis, comment s’en 
sort-on en France, niveau 
donut ?  

Coloriez en jaune les besoins 
qui sont satisfaits et en 
rouge les limites planétaires 
qui sont dépassées.

INDICES : nous avons 
largement dépassé 4 limites 
planétaires, 5 sont en passe 
de l'être et 1 besoin n'est pas 
totalement satisfait.
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ALORS, COMMENT
RESTER DANS 
LE DONUT ?

C’est sympa de nous demander de sau-
ver la planète tous les 4 matins, mais 
elle fait quoi pour nous, elle ? Et bien 
figurez-vous qu’elle nous rend des ser-
vices écologiques (qu’on appelle aussi 
services écosystémiques), sans les-
quels on serait bien embêtés pour, au 
hasard, survivre. 

On peut même lui dire 4 fois merci : 

ELLE NOUS APPROVISIONNE 
Grâce à ses services d’approvision-
nement, elle nous fournit des aliments 
pour nous nourrir, de l’eau potable afin 
de ne pas mourir de soif, des matériaux 
pour nos maisons et nos vêtements, 
des métaux rares pour nos objets 
connectés, ou encore des plantes pour 
nous soigner. Plutôt sympa, non ? 

ELLE RÉGULE DES TRUCS 
Grâce à ses services de régulation, elle 
s’arrange pour que l’air soit respirable, 
que le climat soit vivable, que les res-
sources naturelles se régénèrent, que 
les événements extrêmes n’arrivent 
pas trop souvent, que les nuisibles ne 
prolifèrent pas, que le sol reste fertile 
et que les plantes soient pollinisées. 
Rien que ça. 

APPRENDRE

ET LA 
PLANÈTE, 
ELLE FAIT 
QUOI 
POUR 
NOUS ? 

ELLE NOUS DIVERTIT 
Grâce à ses services culturels, on 
peut visiter des endroits incroyable-
ment beaux (que la personne qui n’a 
jamais été émue par un coucher de 
soleil nous jette la première pierre), 
vivre des expériences inoubliables 
(genre nager avec des dauphins), 
s’apaiser grâce au chant des oiseaux 
et faire des câlins aux arbres. 
Namasté ! 

ELLE GÈRE DES DOSSIERS 
BALÈZES 
Grâce à ses services de soutien, elle 
s’occupe de choses compliquées aux 
noms barbares sans lesquelles tout 
irait de travers, comme le maintien 
de la diversité génétique, le cycle 
des nutriments ou encore la photo-
synthèse. Franchement, merci.  

RÉDUIRE NOTRE EMPREINTE 
ÉCOLOGIQUE 
Cela veut dire consommer moins 
de ressources naturelles et produire 
moins de déchets. Par exemple, en 
limitant l’utilisation des énergies fos-
siles, en recyclant davantage, ou en 
mangeant moins de viande. 

LUTTER CONTRE 
LES INÉGALITÉS 
Assurer que tout le monde, où qu’il soit 
dans le monde, ait accès aux soins, à 
l’éducation, et à un niveau de vie dé-
cent. 

BONNE QUESTION !
LA THÉORIE DU DONUT 
NOUS INVITE À REPENSER 
NOTRE FAÇON DE VIVRE 
ET NOTRE ÉCONOMIE.
VOICI QUELQUES PISTES : INNOVER AUTREMENT

Imaginer des technologies qui nous 
aident à être plus respectueux de la 
planète tout en améliorant la vie des 
gens. Par exemple, développer les 
énergies renouvelables comme le so-
laire ou l’éolien. 

AGIR LOCALEMENT 
ET GLOBALEMENT 

Tout ce que l’on fait dans notre ville ou 
notre pays a un impact sur le reste du 
monde. La solidarité internationale, les 
accords sur le climat, et le commerce 
équitable font partie des solutions 
pour mieux partager les ressources. 

ET MAINTENANT ? 
La théorie du donut nous offre un 
cadre clair pour imaginer une écono-
mie plus durable, plus juste, et plus 
respectueuse. Elle définit une activité 
minimum pour pourvoir aux besoins de 
l'humanité, et des limites environne-
mentales pour préserver notre planète. 
Mais comme pour notre consomma-
tion de donuts, il faut le faire avec mo-
dération : il ne s’agit pas d’adopter une 
approche extrême, mais de trouver un 
juste milieu, où l’humanité prospère 
tout en respectant la Terre. 

Alors, vous êtes prêt·e·s à relever le 
défi et à faire de ce monde un meil-
leur endroit ? Rappelez-vous : chaque 
petit geste compte pour rester au 
cœur du donut… sans croquer dans le 
vide ! 

Et c'est 
comme ça 

qu'on me dit 
merci...

Étape 1 : 
on partage les 

ressources,
merci !
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POURQUOI AGIR

21

QU’EST-CE QU’ON PEUT FAIRE ?  
Afin que nos vies et que 
les activités économiques 
auxquelles nous participons 
soient les plus responsables 
possibles, découvrez les 
5 défis environnementaux 
et les 4 défis sociaux pour 
lesquels les entreprises 
devront rendre des comptes, 
dans le cadre de la CSRD*. 

Vous êtes prêt·e·s ? 

CLIMAT POLLUTION EAU ET 
RESSOURCES 
MARINES 

BIODIVERSITÉ 
ET ÉCOSYSTÈMES 

RESSOURCES SALARIÉ·E·S COMMUNAUTÉS CONSOMMATEURS AFFAIRES 

DEVANT L’AMPLEUR DES CONSÉQUENCES 
DE LA CRISE SOCIALE ET ÉCOLOGIQUE ET DU 
RÉCHAUFFEMENT CLIMATIQUE, ON PEUT 
AVOIR TENDANCE À SE SENTIR IMPUISSANT·E 
ET BAISSER LES BRAS. MAIS IL EXISTE DES 
SOLUTIONS POUR INVERSER LA MACHINE 
ET AMÉLIORER LE MONDE ! 

ET PAS QUESTION DE VOUS DIRE QUE VOUS ÊTES 
LA SEULE PERSONNE À POUVOIR CHANGER LES 
CHOSES : C’EST ENSEMBLE ET SURTOUT AVEC 
LES ENTREPRISES, EN METTANT EN PLACE 
DES POLITIQUES GLOBALES ET EN AGISSANT À 
GRANDE ÉCHELLE, QUE NOS ACTIONS AURONT 
UN RÉEL IMPACT. 

TOI + MOI + TOUS CEUX QUI LE VEULENT...  

RELEVEZ LE DÉFI ! 
Pour limiter le changement climatique, 
nous devons réduire drastiquement 
les émissions de gaz à effet de serre. 
Actuellement, les Français émettent 
9 tonnes de CO2 par personne et par an. 
L’objectif d’ici 2050 serait de n’émettre 
plus que 2 tonnes par personne et 
par  an. Comment ? En consommant 
moins et mieux ! 

Mesurez votre empreinte carbone 
pour savoir où vous en êtes 

Limitez les consommations d’énergie 
(électricité, chauffage, essence…), 
traquez le gaspillage (dans la 
production, au bureau…) voire auto-
produisez votre énergie renouvelable 
(avec des panneaux photo-voltaïques)

Privilégiez les modes de transports 
durables (on y va mollo sur l’avion, on 
choisit le vélo et la marche dès que 
possible) 

Adoptez un comportement plus sobre 
au niveau de la consommation de 
ressources (allongement de la vie des 
produits, seconde main, packagings 
recyclés et recyclables…)

Augmentez les puits de carbone 
(par de l’absorption directe ou 
le financement de projets de 
séquestration du carbone)

C’EST QUOI LE PROBLÈME ?
À travers ce que nous mangeons, les vêtements et objets que 
nous achetons, le mode et la fréquence de nos transports ou en-
core la manière dont nous nous cultivons, nous émettons des 
gaz à effet de serre (GES). On ne va pas vous faire un dessin, 
mais sur le principe, les gaz à effet de serre présents naturelle-
ment dans l’atmosphère permettent à la planète d’absorber une 
partie de l’énergie qu’elle reçoit du soleil et de l'y maintenir. Ce 
phénomène naturel rend la vie possible sur Terre : sans lui, on se 
caillerait toute l’année à une température moyenne de -18°C... 
Sauf qu’en augmentant la production de gaz à effet de serre, 
on piège davantage de la chaleur reçue du soleil. Résultat  : 
on aura bientôt plus besoin d’allumer le barbecue pour cuire 
comme des merguez ! 

Le réchauffement de la planète pourrait atteindre +4°C en 
2100 si nous ne parvenons pas à réduire rapidement les émis-
sions de gaz à effet de serre. Les effets du réchauffement cli-
matique se font sentir de différentes manières (des tempéra-
tures excessives, des sécheresses puis des pluies diluviennes, 
des méga-feux incontrôlables, des inondations meurtrières 
comme on vient de le voir à Valence...) et les régions sont plus 
ou moins vulnérables, mais aucune ne sera épargnée. 

CLIMAT
LE SAVIEZ-

VOUS ? 
DEPUIS LE DÉBUT DE L’ÈRE INDUSTRIELLE 

(QUAND ON A COMMENCÉ À FABRIQUER 

PLEIN DE TRUCS DANS DES USINES, EN 

1800), LA TEMPÉRATURE MOYENNE 

A GRIMPÉ DE 1,15°C. AVANT ÇA, IL 

AVAIT FALLU PLUS DE 6 000 ANS POUR 

QU’ELLE AUGMENTE DU DEGRÉ PRÉCÉDENT. 

DÉSORMAIS, ÇA S’ACCÉLÈRE : 

+1°C EN UN SIÈCLE ! 

AGIR

* Voir p.43
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POURQUOI AGIR

RELEVEZ LE DÉFI ! 
Quel que soit le secteur d’activité dans 
lequel on intervient, que l’on soit en 
entreprise ou chez soi, de nombreuses 
actions sont réalisables au quotidien 
pour limiter la pollution de l’air et des 
sols, et la pollution plastique. 

Privilégiez les modes de production 
moins polluants, évitez l’émission 
de particules fines, de gaz comme 
les oxydes d’azote, les composés 
organiques volatils (COV), les polluants 
éternels (PFAS) et les métaux lourds

Prenez garde au devenir de vos 
déchets : maximisez le réemploi, le 
compostage, le recyclage, et améliorez 
partout le tri

Travaillez sur l’éco-conception, en 
réduisant notamment le volume de 
plastique utilisé, et en incorporant 
davantage de plastique recyclé ou de 
matière biosourcée

Proposez des alternatives au plastique 
avec le vrac, les produits solides, les 
emballages carton ou les bocaux en 
verre. Et pourquoi ne pas parier sur le 
retour de la consigne ?

C’EST QUOI LE PROBLÈME ?
Au fil du temps, les activités humaines ont dégradé l’environ-
nement. Les rejets industriels et les engrais chimiques conta-
minent les sols et l’eau, quand les rejets émis par les voitures, 
les camions et les avions polluent l’air. Ne parlons pas des dé-
chets échoués sur les plages ou le long des cours d’eau, qui 
contribuent à la pollution plastique. Et vous n’avez pas tout vu : 
il existe également une pollution encore plus importante et in-
visible à l'œil nu, les microplastiques. 

Ces pollutions ont de réels impacts sur la santé et la vie de tous 
les êtres vivants. Mieux comprendre d’où elles viennent est es-
sentiel pour savoir comment les réduire ou les stopper. La pol-
lution de l’air est responsable de 48 000 décès prématurés 
en France, chaque année. Et le microplastique avalé par les 
poissons se stocke dans leur chair et se retrouve dans toute la 
chaîne alimentaire, jusqu’à nos assiettes ! 

POLLUTION LE SAVIEZ-VOUS ? 
UN ÊTRE HUMAIN INGÉRERAIT PRÈS DE 

5 GRAMMES DE PARTICULES DE PLASTIQUE 
CHAQUE SEMAINE, SOIT L’ÉQUIVALENT... 

D’UNE CARTE DE CRÉDIT ! BON APPÉTIT ! (SOURCE : ÉTUDE DE L’UNIVERSITÉ  DE NEWCASTLE) 

RELEVEZ LE DÉFI ! 
Il est possible d’agir à toutes les échelles 
pour préserver la ressource « eau ». 

Limitez la consommation d’eau en 
chassant les fuites, en évitant les activités 
fortement consommatrices d’eau et en 
récupérant les eaux de pluie

Évitez les rejets de polluants dans 
les eaux (microplastiques, engrais 
et pesticides, médicaments, hydro-
carbures, déchets…) 

Privilégiez les produits biodégradables 
pour la fertilisation des sols, ou les 
produits non nocifs pour l’eau et ses 
occupants

Imaginez des solutions pour nettoyer les 
eaux usées, comme la phyto-épuration, 
ou pour limiter les transferts de polluants, 
avec des berges enherbées par exemple

POURQUOI AGIR 
Le manque d’eau affecte à la fois les po-
pulations humaines et les écosystèmes. 
L’eau est une ressource renouvelable 
grâce à la pluie, mais pas illimitée : on 
estime son volume total sur Terre à 1,4 
milliard de km3 (soit un cube de plus de 
1 000 km de côté !) mais 97 % de l’eau 
est salée (mers, océans) et seulement 
3 % est douce, donc consommable. 
Les activités humaines perturbent le 
cycle de l’eau et altèrent les ressources 
disponibles, au risque de voir certaines 
sources et cours d’eau se tarir, sans par-
ler des glaciers (qui contiennent 2/3 des 
réserves mondiales d’eau douce) qui 
fondent directement dans les océans !   

C’EST QUOI LE PROBLÈME ?
L'eau est une ressource vitale : sans elle, on aurait sacrément 
soif ! Si elle est aussi nécessaire pour remplir les océans et per-
mettre à la végétation, aux animaux et à la vie sur terre de perdu-
rer, elle est aussi fortement mobilisée par de nombreuses acti-
vités humaines comme l’agriculture, la production d’énergie et 
l’industrie. Or, la population mondiale augmente et consomme 
de plus en plus d’eau. Le changement climatique impacte aussi 
directement les ressources en eau, avec des conséquences di-
verses : inondations, sécheresses, et parfois même les deux !  

EAU ET RESSOURCES MARINES

LE SAVIEZ-
VOUS ? 

75 % 
DES EAUX DE SURFACE ET 

57 % 

DES EAUX SOUTERRAINES SONT POLLUÉES  

PAR LES PESTICIDES. GLOUGLOU* ! 

*À L’AIDE 
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RELEVEZ LE DÉFI ! 
La préservation de la biodiversité au 
niveau individuel se fait en combinant 
plusieurs défis : réduire son empreinte 
carbone et éviter de polluer, mais aussi 
en ayant un impact positif sur la nature 
en la préservant. 

Mesurez votre impact sur la biodiversité 
autour de vous

Limitez l’imperméabilisation et l’artifi-
cialisation des sols pour laisser la faune 
et la flore s’y épanouir pleinement

Évitez l’usage de produits phyto-
sanitaires qui détruisent de nombreuses 
espèces

Repensez vos aménagements (parking, 
bâtiments, usines…) pour donner un 
maximum de place à la nature (plantes, 
eau, nichoirs, ruches, potager…)

C’EST QUOI LE PROBLÈME ?
Sans la biodiversité, la vie sur Terre serait nettement moins 
chouette : pas d’oxygène à respirer, pas d’eau à boire, pas de 
bois et de combustibles pour nous chauffer, pas de produits 
agricoles à manger, pas de plantes pour nous guérir, pas de 
photos de bébés animaux pour nous attendrir... Mais la biodi-
versité s’érode à une vitesse alarmante : les mesures actuelles 
suggèrent que nous vivons une sixième période d’extinction 
massive, comparable à celle qui a entraîné la quasi-dispari-
tion des dinosaures, il y a 66 millions d’années !  

POURQUOI AGIR
La biodiversité disparaît sous l’effet de l’urbanisation, de la pol-
lution et de la dégradation des milieux naturels, de la surex-
ploitation des ressources naturelles, de la destruction d’ani-
maux sauvages pour le « loisir »… Pourtant, c’est en préservant 
la biodiversité que la planète sera plus résistante, résiliente et 
adaptée aux bouleversements des changements climatiques. 

POURQUOI AGIR

RELEVEZ LE DÉFI ! 
La situation exige une prise de 
conscience générale. Nous devons 
impérativement raisonner notre 
utilisation de matières, d’eau et 
d’énergie, en changeant nos habitudes 
de consommation. Il faut aussi mettre 
en place de nouveaux modèles de 
production, dans l'esprit de l’économie 
circulaire. 

Achetez moins mais mieux, soyez plus 
sobre

Allongez la durée de vie de votre 
ordinateur ou de votre téléphone, en 
le faisant réparer ou en refusant de le 
renouveler s’il fonctionne encore

Privilégiez la seconde main, à la maison 
comme au bureau, pensez au prêt de 
matériel entre les différents services de 
l’entreprise ou entre particuliers

Valorisez tout ce qui peut l’être à la fin 
de  la vie des objets (les déchets des uns 
peuvent être la matière première des 
autres !) 

C’EST QUOI LE PROBLÈME ?
L’exploitation des ressources naturelles est au fondement de 
nos modes de vie et de notre activité économique. C’est à par-
tir d’elles que nous produisons tous les biens et équipements 
nécessaires pour nous loger, nous nourrir, faire fonctionner 
nos appareils électriques et électroniques, nous chauffer, nous 
déplacer... Certaines sont renouvelables (comme le bois de 
nos meubles ou le coton de nos T-shirts), mais d’autres ne le 
sont pas (comme les minéraux et les combustibles fossiles). 
Certaines sont pourtant présentes dans une quantité infime 
(comme les terres rares, indispensables à nos smartphones). 
Nous en utilisons beaucoup et même beaucoup trop, car les 
ressources naturelles ont tendance à s’épuiser. 

L'abondance des ressources dites renouvelables semble infi-
nie, mais nous les exploitons dans une telle démesure que la 
machine se détraque ! Nous pêchons plus de poissons qu’ils 
ne se reproduisent, nous abattons plus d’arbres qu’il n’en 
pousse, nous dégradons les sols plus vite qu’ils ne se réparent, 
nous polluons l’eau douce plus vite qu’elle ne se constitue... 
Et c’est sans parler des ressources non renouvelables, souvent 
indispensables à nos vies modernes connectées : elles ont mis 
des milliards d’années à se constituer et pourraient s’épuiser en 
quelques décennies à peine ! 

RESSOURCES

BIODIVERSITÉ ET ÉCOSYSTÈMES 

LE SAVIEZ-
VOUS ? 

10 %
 DE LA VALEUR TOTALE DE LA PRODUCTION 

AGRICOLE DÉPEND DIRECTEMENT DE 

L’ACTION DES INSECTES POLLINISATEURS. 

LE SAVIEZ-VOUS ? 
LE 1 ER AOÛT 2024 ÉTAIT LE JOUR DU DÉPASSEMENT PLANÉTAIRE 

LE MOMENT OÙ L’HUMANITÉ A DÉJÀ CONSOMMÉ L’ENSEMBLE DES RESSOURCES QUE LA PLANÈTE PEUT RÉGÉNÉRER EN UN AN. ET LA DATE AVANCE CHAQUE ANNÉE À TOUTE VITESSE : EN 1970, CE JOUR INTERVENAIT LE 29 DÉCEMBRE !  
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POURQUOI AGIR RELEVEZ LE DÉFI ! 
Les entreprises peuvent mettre en 
place des politiques spécifiques pour 
gérer les impacts et les risques liés 
à leurs effectifs en matière de droits 
humains.

Elles doivent s’assurer de mettre en place 
des procédures de dialogue avec les 
travailleurs et travailleuses, notamment 
sur les objectifs de performance de 
l’entreprise et leurs impacts sur la qualité 
de vie de l'ensemble des employé·e·s. 

C’EST QUOI LE PROBLÈME ?
Les enjeux relatifs aux salarié·e·s de l'entreprise sont nombreux. 
Ils concernent à la fois les conditions de travail (la santé et la 
sécurité, la durée du temps de travail, l'équilibre entre vie 
pro et vie perso...) et l’égalité des chances pour tou·te·s (éga-
lité de genre et de rémunération, formation, lutte contre le 
harcèlement...). D’autres droits sont également liés au travail, 
comme le travail des enfants ou le travail forcé.  

Si dans certains pays comme la France, le droit du travail est 
très encadré par la loi – interdiction stricte du travail des 
enfants, salaire minimum, durée de travail hebdomadaire, 
congés payés, représentativité et droits syndicaux... –, 
ce n’est pas le cas partout ! L’entreprise a une responsabilité 
pour ses salarié·e·s mais aussi pour les autres ressources hu-
maines de sa chaîne de valeur. Travailler dans des conditions 
qui portent atteinte aux droits humains aggrave les inégalités 
préexistantes, notamment l'accès aux besoins primaires tels 
que l'eau, la nourriture, le logement et la santé. 

SALARIÉ·E·S

LE SAVIEZ-VOUS ? 
EN 2022, UNE PERSONNE 

SUR SIX DANS LE MONDE A 
ÉTÉ VICTIME D'UNE FORME DE 

DISCRIMINATION* –  LES FEMMES ET 
LES PERSONNES HANDICAPÉES ÉTANT LES 

PREMIÈRES CONCERNÉES. 
*SELON L'ONU 

RELEVEZ LE DÉFI ! 
Il est indispensable d’inclure toutes les 
personnes concernées par l’activité de 
l’entreprise lors des prises de décision : 
les écouter (comités, portes ouvertes, 
rencontres...) et tenir compte de leurs 
voix.    

POURQUOI AGIR 
Quand les intérêts économiques pri-
ment sur les intérêts des communautés 
locales, elles les impactent négative-
ment. Il peut exister des risques de pol-
lution (des sols, de l’air, de l’eau) et d’in-
cidences néfastes sur la santé. On peut 
aussi rencontrer des conflits d’usage 
dans l’utilisation des ressources – par 
exemple sur l’eau disponible en période 
de sécheresse pour mener à bien les ac-
tivités agricoles, industrielles et domes-
tiques, ou encore la disponibilité de lo-
gements pour les locaux dans les zones 
touristiques.

C’EST QUOI LE PROBLÈME ?
Les activités des entreprises affectent positivement et négati-
vement les personnes qui vivent ou travaillent à proximité des 
sites où elles opèrent. Longtemps, les entreprises ont négligé 
cet impact territorial qui peut se ressentir sur le logement, l’ali-
mentation, la santé, l’emploi, l’eau potable ou encore la sécurité. 

COMMUNAUTÉS
LE SAVIEZ-VOUS ? 

DES ÉTUDES ÉPIDÉMIOLOGIQUES ONT MIS EN ÉVIDENCE UNE AUGMENTATION DE 20 % DU RISQUE DE CANCER DE LA PROSTATE CHEZ LES UTILISATEURS DE PESTICIDES SUR BLÉ OU ORGE. 
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RELEVEZ LE DÉFI ! 
Les entreprises peuvent agir à plusieurs 
niveaux. 

En encourageant à consommer de 
manière plus responsable (privilégier 
l’usage à la possession, limiter la 
surconsommation)

En communiquant sur des valeurs 
qu’elle respecte

En dialoguant avec ses clients pour 
mieux comprendre leurs besoins 

En étant parfaitement transparente 
sur l’utilisation de ses données. 

C’EST QUOI LE PROBLÈME ?
En achetant ou en utilisant les produits et services des entre-
prises, les consommateurs lui accordent leur confiance : qualité 
des produits, respect des normes d’hygiène et sanitaires, qua-
lité des informations, protection des données personnelles…

POURQUOI AGIR
L’entreprise jouit d’une responsabilité importante vis-à-vis des 
consommateurs. Elle se doit d’être transparente sur ses acti-
vités, en rendant notamment traçables ses produits et ser-
vices. Elle doit aussi ne pas induire en erreur sur les qualités 
d’un produit ou d’un service, prévenir les risques pour limiter 
les problèmes de santé (alcoolisme, addiction...) et protéger les 
données personnelles de ses clients.  

POURQUOI AGIR

RELEVEZ LE DÉFI ! 
La philosophie de gestion des affaires 
doit être intégrée à la culture de 
l’entreprise, et se traduire en actes, pas 
seulement en mots. 

L’ensemble des salarié·e·s doivent être 
formé·e·s pour pouvoir identifier quelles 
pratiques sortent ou non du cadre, 
avec une attention particulière aux 
tentatives de corruption et de lobbying 
(désolés, vous allez sans doute devoir 
renoncer aux cadeaux...). 

C’EST QUOI LE PROBLÈME ?
Dans le monde des affaires, il existe de nombreux enjeux au-
tour de l’éthique, de la transparence et des relations aux four-
nisseurs. Il peut s’agir de corruption, de versement de pots-
de-vin, de pratiques d’influence et de lobbying, mais aussi de 
la manière d’interagir avec les fournisseurs, comme les délais 
de paiement ou le choix de fournisseurs locaux ou engagés 
dans la durabilité. 

En étant irréprochables sur la façon dont elles gèrent leurs af-
faires, les entreprises donnent l’exemple du monde dans le-
quel elles veulent vivre. En se conduisant en entreprises ci-
toyennes, qui paient leurs impôts et règlent leurs fournisseurs 
dans les temps impartis, les entreprises participent à créer un 
environnement plus sain. 

AFFAIRES

LE SAVIEZ-VOUS ? 
LA CORRUPTION D’AGENT PUBLIC EST PUNIE DE 10 ANS D’EMPRISONNEMENT ET D’UNE AMENDE DE 1 000 000 €, DONT LE MONTANT PEUT ÊTRE PORTÉ AU DOUBLE DU PRODUIT TIRÉ DE L’INFRACTION. 

CONSOMMATEURSLE SAVIEZ-
VOUS ? 

EN 2023, LES DÉPENSES DE CONSOMMATION DES 

MÉNAGES FRANÇAIS ONT ATTEINT  

1 301 300 000 000 €* ! 
*INSEE.  

EN 2022, LE MONDE A GASPILLÉ 

1,05 MILLIARD DE TONNES DE 

NOURRITURE, CELA REPRÉSENTE 

20 % DE LA NOURRITURE DISPONIBLE.* 

* RAPPORT DE L’ONU SUR L'INDICE DE GASPILLAGE 

ALIMENTAIRE 2024 
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Calculez votre 
empreinte 
carbone

Tournez la page 
pour faire le 

calcul

MESURER

LE GAZ À EFFET DE SERRE :  
IL EN FAUT, MAIS PAS TROP ! 
Comme on l’a vu dans la fiche sur le 
climat page 21, les gaz à effet de serre 
produits naturellement par la Terre 
permettent de retenir une partie de la 
chaleur du soleil, et c’est grâce à eux 
que la vie existe sur notre planète. 
Mais les activités humaines augmen-
tent grandement la production de gaz 
à effet de serre, et donc la quantité de 
chaleur du soleil retenue : résultat, on 
fond et on étouffe... 

Selon le Giec (une bande de spécia-
listes qui font des projections hyper 
précises), le rythme de réchauffement 
du climat sur les cinquante dernières 
années est sans précédent depuis au 
moins 2000 ans ! 

Les conséquences de ces déséqui-
libres sont nombreuses : canicules, 
sécheresses, pluies diluviennes, mé-
ga-feux incontrôlables, inondations 
meurtrières... Y’a VRAIMENT plus de 
saisons ! 

SUR LES 
TRACES DE 
L'EMPREINTE 
CARBONE QUELLES LIMITES POUR 

LE GAZ À EFFET DE SERRE ?  
Pour lutter contre les émissions car-
bone et le réchauffement climatique, 
l’Accord de Paris, signé en 2015, fixe 
un objectif de neutralité carbone d’ici 
2050 : il s’agit de viser l’équilibre entre 
les émissions de gaz à effet de serre 
et ce que notre territoire est capable 
d’absorber via les écosystèmes gérés 
par l’être humain (forêts, prairies, sols 
agricoles, zones humides…). Cela cor-
respond à diviser par 6 les émissions 
de gaz à effet de serre d’ici 25 ans, et 
la France est le premier pays à inscrire 
cet objectif dans la loi. 

On estime nécessaire de limiter le ré-
chauffement climatique à moins de 
2°C d’ici la fin du XXIe siècle. Pour 
cela, les quantités de CO2 émises par 
chaque Français·e devraient idéale-
ment atteindre 2 tonnes par an d’ici 
2050, alors qu’elles sont aujourd’hui 
de 9 tonnes en moyenne.  

QU’EST-CE QUE L’EMPREINTE 
CARBONE ?  
L'empreinte carbone peut représenter 
la quantité des émissions de gaz à effet 
de serre produites par la consomma-
tion d'une personne, d'une organisa-
tion, ou bien d'un pays.

Pour rappel, les quantités de CO2 
émises par chaque Français devraient 
idéalement atteindre 2  tonnes par 
an d’ici 2050, alors qu'elles sont au-
jourd'hui de 9 tonnes en moyenne.

AVANT DE VOUS LANCER DANS LE 
CALCUL, COMBIEN DE TONNES DE 
CO2 PENSEZ-VOUS ÉMETTRE ?

COMMENT EST-ELLE 
CALCULÉE ?  
Une empreinte carbone est générale-
ment exprimée en dioxyde de carbone 
équivalent (CO2e), et peut être calcu-
lée pour une personne, une famille, 
un produit, une entreprise, ou même 
à l’échelle d’un pays ou de la planète 
entière.  

L’empreinte carbone est calculée selon 
de grandes catégories de la vie quoti-
dienne :  

La consommation d’énergie (électri-
cité, chauffage, eau chaude, etc.) 

Les transports (voiture, transports en 
commun, vélo, etc.) 

L’alimentation (consommation de 
viande, de produits locaux, etc.) 

Les achats (électroménager, vête-
ments, etc.) 

Les loisirs (voyages, sorties, etc.)

LES ACTIVITÉS HUMAINES, 
LES VÔTRES ET CELLES DE 
VOTRE ENTREPRISE, GÉNÈRENT 
DES ÉMISSIONS DE GAZ À 
EFFET DE SERRE, ET C’EST 
LA PRINCIPALE CAUSE DU 
RÉCHAUFFEMENT CLIMATIQUE. 
MAIS PAS DE PANIQUE : POUR 
IDENTIFIER D’OÙ VIENNENT 
CES ÉMISSIONS ET SAVOIR 
COMMENT LES RÉDUIRE, IL EST 
POSSIBLE DE CALCULER SON 
EMPREINTE CARBONE. 
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NOTEZ VOS 3 PRINCIPALES
SOURCES D'ÉMISSION

1

2

3

NOTEZ CI-DESSOUS VOS PRINCIPAUX
AXES DE PROGRÈS

1

2

3

Vous le savez : prendre l’avion pollue plus que le train, déguster un 
repas avec de la viande utilise davantage de ressources qu’une assiette 
végé, monter le chauffage consomme plus d’énergie que le laisser à 
une température raisonnable... Mais savez-vous combien de fois plus, 
exactement ? Reliez les activités au bon facteur d'augmentation 
de leur empreinte carbone : 

VOITURE / TRAIN / AVION / 
MOBILITÉ QUOTIDIENNE

TRANSPORT

TOTAL EN 
TONNES CO2 =

TOTAL  =                                            TONNES CO2
→ RÉPONSES PAGE 44

DES CHIFFRES ET DES LETTRES (ET DU CARBONE) 

SCANNEZ 
CE QRCODE ET 
REPORTEZ DANS 
LA GRILLE 
CI-CONTRE 
LES DIFFÉRENTS 
ÉLÉMENTS 
QUI COMPOSENT 
VOTRE EMPREINTE 
CARBONE :

HTTPS://NOSGESTES-
CLIMAT.FR/TUTORIEL

TYPE DE LOGEMENT / TAILLE / 
ÉQUIPEMENT / CONSOMMATION / 

TOURISME

LOGEMENT

TOTAL EN 
TONNES CO2 =

ANIMAUX DE COMPAGNIE / LOISIRS / 
PRATIQUES SPORTIVES / ÉQUIPEMENTS 
ÉLECTRONIQUES / ÉLECTROMENAGER / 

HABILLEMENT / DÉCORATION / MOBILIER 
/ TABAC / ACHATS

DIVERS

TOTAL EN 
TONNES CO2 =

SERVICES PUBLICS / TRAITEMENT DE L'EAU

SERVICES SOCIÉTAUX

TOTAL EN 
TONNES CO2 =

COMPOSITION DES REPAS / FRÉQUENCE 
DE LA CONSOMMATION DE VIANDE

ALIMENTATION

TOTAL EN 
TONNES CO2 =

Passer d’un aller/retour 

Paris-Marseille en train 

à un aller/retour 

Paris-Marseille en avion

Regarder une vidéo en 

wi	 VS regarder une 

vidéo en 4G

Passer d’un repas 
végétarien à un repas 

avec du boeuf

Faire une recherche sur Google VS faire une recherche sur Chat GPT

Passer d’un envoi d’email 
sans pièce jointe à un envoi 

d’email avec une pièce jointe de 1 Mo

Envoyer un SMS 
VS envoyer un vocal 

d’une minute

Passer le chau�age 

d’un bureau bien isolé 

de 20°C à 21°C

81 FOIS PLUS 
DE CO2

23 FOIS PLUS 

DE CO2

14 FOIS PLUS 

DE CO2

ENTRE 10 ET 

50 FOIS PLUS 

DE CO2

5 FOIS PLUS DE CO
2

ENTRE 500 ET 
1 000 FOIS PLUS DE CO

2

10 %
 DE CO 2 

EN PLUS
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3
Changez les habitudes culinaires : lors 
des buffets et ou des déjeuners d’en-
treprise, limitez le gaspillage alimen-
taire, tournez-vous vers des circuits 
alimentaires courts en faisant appel à 
des fournisseurs locaux, et privilégiez 
les produits de saison et les recettes 
végétariennes. 

4
Challengez vos employeurs : ques-
tionnez-les sur la sobriété énergétique 
des bâtiments (l’éclairage, le chauf-
fage et la climatisation), sur l’utilisa-
tion d’énergies renouvelables ou sur le 
choix d’un fournisseur d’énergie verte.

1
Adoptez une consommation numé-
rique responsable en entreprise : ré-
duisez le rythme de renouvellement 
des appareils électroniques (ordina-
teur, téléphone), préférez des appa-
reils reconditionnés si vous devez vrai-
ment en changer, et pensez à toujours 
essayer de les faire réparer avant de les 
mettre au rebut. Chaque soir, pensez 
à éteindre vos appareils (ils consom-
ment autant d’énergie lorsqu’ils sont 
en veille que quand ils sont allumés) 
et repensez vos habitudes de mails : 
préférez les serveurs d’échange de fi-
chiers plutôt que les pièces jointes, et 
nettoyez régulièrement votre boîte de 
réception. 

2
Privilégiez la mobilité durable : favori-
sez la marche, le vélo et les transports 
publics (les titres de transports doivent 
être remboursés à hauteur de 50 % 
minimum), demandez une voiture de 
fonction à faible émission et encou-
ragez votre entreprise à proposer des 
congés de mobilité responsable, des 
demi-journées supplémentaires pour 
les salarié·e·s qui utilisent des modes 
de transport durables pour se rendre 
sur leur lieu de vacances ou pour voya-
ger. 

AMÉLIORER

COMMENT RÉDUIRE 
SON EMPREINTE 
CARBONE 
PERSONNELLE ?   

1
Réduisez votre consommation d’énergie : 
éteignez les appareils électroniques 
lorsque vous ne les utilisez pas, optez 
pour des ampoules LED dans votre 
logement, et utilisez des thermos-
tats programmables pour optimiser le 
chauffage et la climatisation. 

2
Soutenez les énergies renouvelables : 
choisissez un fournisseur d’énergie qui 
utilise des sources renouvelables et 
investissez dans des solutions énergé-
tiques vertes pour votre maison. 

3
Privilégiez les transports durables  : 
préférez la marche, le vélo ou les trans-
ports en commun pour les déplace-
ments courts. Si cela n’est vraiment 
pas possible et que vous devez obliga-
toirement prendre la voiture, essayez 
de faire du covoiturage ou envisagez 
des véhicules électriques pour les tra-
jets plus longs. 

4
Favorisez une consommation res-
ponsable : optez pour des produits 
durables et respectueux de l’environ-
nement, évitez les articles à usage 
unique afin de privilégier les produits 
réutilisables, et recyclez correctement 
pour réduire la quantité de déchets en-
voyés en décharge. 

5
Participez à des initiatives locales : 
impliquez-vous dans des projets com-
munautaires axés sur la durabilité, sou-
tenez les entreprises locales et encou-
ragez le développement durable dans 
votre région. 

PARMI TOUTES LES ACTIONS 
QUI CONTRIBUENT À RÉDUIRE 
VOTRE EMPREINTE CARBONE, 
ON VOUS A LISTÉ LES PLUS 
SIMPLES, PARTICULIÈREMENT 
EN CE QUI CONCERNE 
LE LOGEMENT ET LES 
DÉPLACEMENTS QUOTIDIENS : 

ET COMMENT 
INFLUENCER SON 
EMPREINTE CARBONE 
DANS L’ENTREPRISE ?
C’EST DÉJÀ SUPER D’EFFECTUER 
DES MODIFICATIONS SUR 
VOTRE MODE DE VIE, ON VOUS 
APPLAUDIT. MAIS POUR 
CHANGER VRAIMENT LE 
MONDE, IL FAUT AUSSI FAIRE 
BOUGER LES CHOSES DANS LES 
ENTREPRISES : ELLES SONT DE 
GRANDES ÉMETTRICES DE GAZ 
À EFFET DE SERRE ! 

 

Proootégez
mon habitaaaaaat

Ne 
m'oubliez 

pas
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QUEL ·LE
AVENTURIER·E 
DE L’ENGAGEMENT 
ÊTES-VOUS ?
QU’EST-CE QUE C’EST AUJOURD’HUI, L’AVENTURE ? 
ET L’ENGAGEMENT ? QUI SONT LES AVENTURIER·E·S DE 
L’ENGAGEMENT ? FAUT-IL AVOIR UN COMPORTEMENT 
HORS NORME ? OU TOUT SIMPLEMENT ACCOMPLIR 
DANS L’OMBRE DES ACTES UTILES À D’AUTRES 
HUMAINS (EN COMMENÇANT PAR TRIER 
SES DÉCHETS) ? 

GRÂCE À CE TEST, DÉCOUVREZ QUEL·LE AVENTURIER·E 
DE L’ENGAGEMENT VOUS ÊTES !

LE DERNIER GLACIER DE 
LA PLANÈTE S’EFFRITE ET 
FOND D’UN SEUL COUP. 
VOUS DIRIGEZ UNE CÉLÈBRE 
ÉMISSION DE TÉLÉVISION, 
QUE DÉCIDEZ-VOUS DE 
FAIRE ? 

Je pense aux peuples qui, dans 
quelques années, vont retrouver 
leurs îles ou leurs littoraux 
submergés et porte plainte 
contre l’État pour génocide 
prémédité 
Je mets en ligne une pétition 
afin de sauver les ours polaires 
et les animaux marins 
Je vais à la rencontre des 
grandes spécialistes et crée 
une bourse pour l’éducation des 
filles dans les pays en voie de 
développement 
Avait-on vraiment besoin de ce 
gros glaçon ? 
Je me rends sur place en cargo, 
je constate les dégâts et dès 
mon retour, je vais essayer de 
convaincre les dirigeants de la 
planète à l’ONU, en donnant 
deux-trois coups de fouet 
Je canarde tous les riches 
de la planète, ce sont eux les 
responsables  

LE MATIN, LA PREMIÈRE 
CHOSE QUE VOUS FAITES AU 
RÉVEIL, C’EST ? 

Je nourris mon renard 
domestique cleptomane 
Je m’entraîne pour rester en 
forme et être capable de me 
défendre 
Je mets un slip 
Je partage mon petit-déjeuner 
(de la bouillie d’avoine) avec des 
vagabonds 
Je demande à mon bon ami 
barbu s’il a bien dormi 
Je prends une douche dans une 
cascade, j’avale un chai latte 
sauvage, et ça repart ! 

QUEL SUPER POUVOIR 
AIMERIEZ-VOUS AVOIR ? 

Qu’on puisse rouler en 4x4 
et manger de la viande rouge 
tranquilles 
Éradiquer la pauvreté dans le 
monde entier 
Faire prendre conscience aux 
dirigeants de la planète que 
la terre ne tourne plus rond et 
que nous vivons la plus grande 
crise écologique de l’histoire 
mondiale 
Effacer les différences de droits 
et de traitements entre les 
femmes et les hommes 
Faire que l’éthique animale soit 
la nouvelle norme 
Que toutes les identités et 
sexualités soient respectées 

QUELLE EST VOTRE CHANSON 
FAVORITE ?  

Non je ne regrette rien 
d’Edith Piaf 
Who Run the World (Girls) 
de Beyoncé 
Chanson pour l’Auvergnat 
de Georges Brassens 
Ah les crocrocro les crocrocro les 
crocodiles ! 
Comme ils disent 
de Charles Aznavour 
Earth Song 
de Michael Jackson 

QUI RÊVERIEZ-VOUS 
DE RENCONTRER ?  

Beyoncé 
Christiane Taubira 
Les Bisounours 
Greta Thunberg 
Coluche 
Le Général de Gaulle 

IL VOUS RESTE 24H SUR 
TERRE, QUE FAITES-VOUS ? 

J'enfile enfin une tenue plus 
confortable 
Je libère les animaux du zoo le 
plus proche de chez moi 
Je me beurre la biscotte 
Je m'excuse auprès de la 
planète 
J'assume mes amours au grand 
jour 
Tournée générale au saloon ! 

CE SOIR, J’ARRIVE CHEZ 
VOUS À L’IMPROVISTE, QUE 
ME SERVEZ-VOUS À DÎNER ? 

Des fèves au lard avec du chili et 
des épis de maïs grillés 
Rien, j’ai horreur de cuisiner 
Des moules-frites une fois ! 
Une farandole de fruits et de 
bonbons sans gélatine animale 
Certainement pas de la cervelle 
de singe en sorbet ! 
Comment est votre blanquette ?  

TESTER

→ RÉPONSES PAGE 38

SI VOUS DEVIEZ MENER UN 
GRAND COMBAT DANS VOTRE 
VIE, LEQUEL SERAIT-IL ? 

Le féminisme 
Le mariage pour tou·te·s 
Le bien-être des enfants et des 
animaux 
La sauvegarde de la planète 
La lutte contre la pauvreté sous 
toutes ses formes 
La mémoire du président  
René Coty 

OÙ SERAIENT VOS VACANCES 
IDÉALES ? 

Au Royaume du crâne de cristal
Dans la Ville des Jouets Perdus
À Rio de Janeiro, en A380
Dans une tombe égyptienne 
Au château de Moulinsart 
Au Far West  
 

DANS CETTE LISTE, QUEL EST 
VOTRE MOT FAVORI ? 

Générosité 
Mignoncité 
Tolérance 
Climat 
Tintouin 
Féminisme 
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VOUS AVEZ UNE 
MAJORITÉ DE 
PENTAGONES ?

VOUS ÊTES LARA CROFT
LA GUERRIÈRE FÉMINISTE 
Ce n’est pas parce que vous êtes une 
femme que vous ne pouvez pas dézin-
guer le premier type qui vous harcèle à 
coup de rangers dans les dents, même 
métaphoriquement. Vous luttez ferme-
ment contre les inégalités sexistes, la 
culture du viol, les violences domes-
tiques, les écarts de rémunération et 
le patriarcat, entre autres. Who run the 
world ? On aimerait beaucoup que ce 
soit vous.

VOUS AVEZ UNE 
MAJORITÉ DE 
CARRÉS ?
VOUS ÊTES TINTIN
L’AVOCAT DES LGBTQIA+
Toujours accompagné de votre « bon 
ami » le Capitaine Haddock et de votre 
fidèle chien Milou, vous parcourez le 
monde pour réparer des injustices, 
combattre les méchants et vivre des 
aventures hors du commun. Coura-
geux, vous aimez être là où les choses 
se passent, défendre les plus faibles 
et ne jamais vous taire. Bravo pour vos 
services !

VOUS AVEZ UNE 
MAJORITÉ DE 
LOSANGES ?

VOUS ÊTES DORA 
L’EXPLORATRICE
L’AMIE DES ENFANTS 
ET DES ANIMAUX 
À votre image, vous aimez ce qui est 
petit et mignon. Toujours de bonne 
humeur et accompagnée d’un singe 
et d’un sac parlant, vous savez faire 
preuve d’intelligence et de pédagogie 
en musique pour arriver à vos fins. Les 
grands et les petits vous disent merci !

VOUS AVEZ UNE 
MAJORITÉ DE 
RONDS ?

VOUS ÊTES INDIANA JONES 
LE DÉFENSEUR DU CLIMAT 
La planète est en danger et elle a besoin 
de vous ! Vous avez parcouru le monde 
lors de vos nombreuses aventures et 
sa beauté vous a subjugué. N’écoutant 
que l’urgence de la situation, vous êtes 
prêt·e à tous les exploits pour la sauver. 
Même à ne plus prendre l’avion !

VOUS AVEZ UNE 
MAJORITÉ DE 
TRIANGLES ?

VOUS ÊTES CALAMITY JANE 
LA TERREUR DES RICHES   
Vous ne vous laissez pas faire, parfois 
au mépris des lois, mais vous avez un 
grand cœur. Indépendante et coura-
geuse, vous êtes déterminée à lutter 
contre les inégalités et la pauvreté 
dans un monde qui ne jure que par 
l’argent. Vous, vous préférez le parta-
ger. Yihaaa !

VOUS AVEZ UNE 
MAJORITÉ 
D'ÉTOILES ?

VOUS ÊTES OSS 117 
LE BOOMER DE 
L’ENGAGEMENT   
Rescapé du monde d’avant-hier, vos 
idées et vos propos sentent la naph-
taline. Campé sur vos positions, vous 
n’avez pas vu que les temps avaient 
changé et la planète aussi... Mais il est 
toujours possible d’être du bon côté de 
l’Histoire ! Ouvrez-vous, remettez-vous 
en question et acceptez le change-
ment : si ce n’est pas pour vous, faites-
le pour vos petits-enfants.

DÉCOUVRIR

DÉCOUVREZ VOTRE
AVENTURIER·E
DANS L’ÂME !

M

%

C

A

E

K

QUEL ·LE
AVENTURIER·E 
DE L’ENGAGEMENT 
ÊTES-VOUS ?
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CHALEUR HUMAINE 
Comment faire face au 
changement climatique ? 
Tous les mardis, le journa-
liste Nabil Wakim et la ré-
daction du Monde invitent 

des experts pour comprendre les en-
jeux et trouver des solutions. Chaleur 
humaine est aussi une newsletter heb-
domadaire gratuite.

ÉCOLO AU BOULOT 
Un podcast pour découvrir comment 
rendre votre quotidien au travail plus 
écologique, motiver vos collègues 
et amener votre entreprise à davan-
tage s'engager dans une démarche 
durable. Vous y trouverez des conseils 
concrets, des explications pédago-

giques, des témoignages 
instructifs et des argu-
ments pour vos débats 
enflammés !

Y’A PLUS DE SAISONS 
À quoi ressembleront nos 
vies si on ne fait rien pour 
stopper la crise clima-
tique ? Avec autodérision 
et beaucoup de taquine-

rie, l’humoriste engagée Swann Périssé 
pose la question à des spécialistes de 
l’écologie. Un podcast qui exploite à 
fond le potentiel comique de la fin du 
monde.

LA TERRE AU CARRÉ 
Le podcast de l’émission éponyme sur 
France Inter, animé par Mathieu Vidard, 
emmène les auditeur·ices·s au cœur 
des grands récits de l'écologie et de 
la science. Nature, climat, pollution, 
idées, engagement, solutions : retrou-

vez toute l’actualité de la 
planète pour imaginer le 
monde d’aujourd’hui et de 
demain.

APPROFONDIR

ÉCOUTEZ 
LA TERRE
DANS LES TRANSPORTS EN 
COMMUN OU EN FAISANT LA 
VAISSELLE, VOICI UNE SÉLECTION 
DE PODCASTS PASSIONNANTS 
POUR COMPRENDRE ET 
RÉFLÉCHIR À L’AVENIR 
DE LA PLANÈTE. 

UN AUTRE REGARD  
SUR LE CLIMAT
D’EMMA
ÉDITIONS MASSOT - 2019 - 96 PAGES 
Comment fonctionne le réchauffement 
climatique ? Qu'est-ce que la taxe car-
bone ? S'appuyant sur de nombreuses 
recherches, cette introduction au 
changement climatique permet de 
mieux comprendre les mécanismes 
à l'œuvre et les évolutions possibles 
dans les décennies à venir. Le but est 
aussi de montrer que des solutions 
sont à portée de main et que chacun·e 
à notre manière, nous pouvons contri-
buer à ce changement.  

LE MONDE SANS FIN, 
MIRACLE ÉNERGÉTIQUE 
ET DÉRIVE CLIMATIQUE
DE JEAN-MARC JANCOVICI  
ET CHRISTOPHE BLAIN
ÉDITIONS DARGAUD - 2021 - 196 PAGES 
Jean-Marc Jancovici, spécialiste re-
nommé de l'énergie et du climat, trans-
met sa vision de l’écologie grâce au 
coup de crayon de Christophe Blain. Il 
y explique les changements profonds 
que la planète subit actuellement et 
les conséquences sur nos modes de 
vie, en plaçant la question de l'énergie 
et du changement climatique au cœur 
de sa réflexion. Ce témoignage éclairé 
invite à la réflexion sur des sujets par-
fois clivants, notamment celui de la 
transition énergétique. 

APPROFONDIR

DES 
BULLES 
D'ESPOIR
IL PARAÎT QU’UNE IMAGE VAUT 
MILLE MOTS, DU COUP VOUS 
AVEZ PAS MAL DE LECTURE AVEC 
NOTRE SÉLECTION DE BANDES 
DESSINÉES POUR MIEUX 
COMPRENDRE LE CHANGEMENT 
CLIMATIQUE ET SES EFFETS, 
MAIS AUSSI POUR TROUVER 
ENSEMBLE DES SOLUTIONS. 

HORIZONS 
CLIMATIQUES : 
RENCONTRE AVEC NEUF 
SCIENTIFIQUES DU GIEC
DE IRIS-AMATA DION  
ET XAVIER HENRION
ÉDITIONS GLÉNAT - 2024 - 320 PAGES  
Peu de personnes peuvent se tar-
guer d’avoir lu en entier les rapports 
du Giec  : ils font plusieurs milliers de 
pages. Cette bande dessinée en pro-
pose une version simplifiée, en don-
nant la parole aux scientifiques ayant 
participé à la réalisation des rapports 
de cet organisme, comme Valérie 
Masson-Delmotte ou Jean Jouzel. 
Une lecture accessible, à mettre entre 
toutes les mains pour s’informer, com-
prendre et agir. 

LES ALGUES VERTES
D’INÈS LÉRAUD  
ET PIERRE VAN HOVE
ÉDITIONS DELCOURT - 2019 - 160 PAGES 
Les algues vertes sont le résultat de l’in-
tensification de l’agriculture bretonne : 
le nitrate des déjections animales et 
des engrais chimiques pollue la vé-
gétation marine. En pourrissant, elles 
développent un gaz toxique et mortel, 
l’hydrogène sulfuré. Depuis la fin des 
années 1980, au moins quarante ani-
maux et trois hommes ont trouvé la 
mort sur les plages bretonnes, mais 
l’industrie locale refuse de reconnaître 
sa responsabilité. Cette bande-dessi-
née raconte l’enquête haletante menée 
par la journaliste Inès Léraud, et a aussi 
été adaptée en film. 

 

Perso, je préfère 
le bruit du vent 
dans les dunes 

mais pourquoi pas
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CONSTRUISEZ LA VILLE  
DE DEMAIN 
ECOPOLIS
Avec Ecopolis, faites grandir votre ville 
à l’aide de vos ressources en installant 
les constructions de votre choix. Usez 
de la meilleure tactique pour gérer 
votre développement, collecter les 
points de victoire et gagner la recon-
naissance de précieux ambassadeurs. 
Vous devrez également veiller à main-
tenir, tou·te·s ensemble, une tempéra-
ture vivable pour la planète afin d’évi-
ter l’effondrement collectif… 

À PARTIR DE 8 ANS, DE 2 À 6 JOUEURS 
WWW.JEU-ECOPOLIS.COM

SAUVEZ LA PLANÈTE 
MA PETITE PLANÈTE
Ma Petite Planète est un challenge (lé-
gèrement déjanté) de défis écologiques 
à vivre avec son entourage (ami·e·s, fa-
mille, voisin·e·s, collègues...) pendant 
3 semaines. Pensé pour sensibiliser et 
faire passer à l’action concrètement 
à travers des défis du quotidien un 
maximum de personnes sur la préser-
vation de la planète, il permet d’agir à 
plusieurs tout en s’amusant. 

À PARTIR DE 10 ANS, EN ÉQUIPES 
MAPETITEPLANETE.ORG

METTEZ LA NATURE  
AU DÉFI 
DÉFIS NATURE
Cette série de jeux de cartes thé-
matiques à collectionner fonctionne 
sur un principe de défis où plusieurs 
cartes s’affrontent : on choisit une ca-
ractéristique (le poids, la longueur, la 
longévité, le temps de gestation) et la 
personne ayant la carte la plus forte 
remporte le tour. Qu'il s'agisse de di-
nosaures, de requins, d’arbres, de 
volcans ou d'autres phénomènes na-
turels, ces jeux sensibilisent petit·e·s 
et grand·e·s aux richesses de notre 
planète Terre.
 
À PARTIR DE 7 ANS, DE 2 À 6 JOUEURS 
WWW.BIOVIVA.COM/FR

MAÎTRISEZ VOTRE 
EMPREINTE CARBONE 
CARBON LEAN
Dans Carbon Lean, vous représentez 
un·e citoyen·ne ayant la capacité de 
consommer différents produits, biens 
et services. Chacun·e de vous a un 
«coût carbone» en émissions de CO2 – 
calculé en kilos équivalent CO2 (kgCO2) 
selon des chiffres officiels et référencés 
par l’ADEME. Ce jeu peut être utilisé se-
lon différentes variantes, de difficulté 
croissante (1, 2 et 3), permettant ainsi à 
toute la famille de jouer ! 

À PARTIR DE 8 ANS, DE 2 À 4 JOUEURS 
WWW.CARBON-LEAN.COM

APPROFONDIR

JOUE-LA 
COMME 
GRETA
LE RÉCHAUFFEMENT 
CLIMATIQUE, L’EFFET DE SERRE 
DU CO2, LA FIN DU MONDE... 
LES SUJETS DE LA RSE SONT 
COMPLEXES ET PARFOIS 
ANXIOGÈNES, ALORS ON NE DIT 
PAS NON À LES ABORDER DE 
MANIÈRE LUDIQUE, EN FAMILLE 
OU ENTRE COLLÈGUES. 

RSE   Ça vous le savez maintenant, non ?

SCOPE 1, 2, 3  Terme utilisé dans le cadre 
du bilan carbone d’une entreprise. 
Chaque numéro désigne une catégorie 
d’émissions de gaz à effet de serre. Le 
scope 1 désigne les émissions directes 
de l’entreprise (genre le chauffage des 
locaux). Le scope 2 désigne lui les 
émissions indirectes liées à l’énergie 
(créées lors du processus de produc-
tion). Le scope 3 enfin désigne toutes 
les autres émissions en amont et en 
aval des activités de l'entreprise.

PARTIES PRENANTES  Un nom barbare 
qui désigne simplement l’ensemble 
des personnes impliquées dans une 
discussion ou décision avec l’entre-
prise (clients, fournisseurs, collabora-
teurs...). 

EXTERNALITÉS  Les effets collatéraux gé-
nérés par les entreprises et leurs activi-
tés. Elles peuvent être positives (en re-
localisant une usine textile en France, 
on crée de l’emploi local) ou négatives 
(en consommant de l'énergie pour pro-
duire, on émet des gaz à effet de serre).

CSRD  Un texte européen qui oblige les 
entreprises à publier de nombreuses 
informations sur leur impact social et 
environnemental, et sur leurs efforts 
pour s’améliorer. 
(voir défis des pages 20 à 29)

REPORTING EXTRA-FINANCIER  La commu-
nication des entreprises sur les impli-
cations sociales, environnementales et 
sociétales de ses activités. 

DÉCROISSANCE  Un concept politique 
qui propose un modèle de société qui 
ne serait plus autant axé sur l'augmen-
tation de la production économique, 
mais viserait à la réduire pour être en 
adéquation avec les impératifs écolo-
giques. 

SOUTENABILITÉ  Le principe selon lequel 
les activités économiques humaines 
doivent répondre aux besoins des gé-
nérations présentes, sans compro-

mettre la capacité des générations fu-
tures à répondre aux leurs.

GES  Le petit nom sympa et raccourci 
de « gaz à effet de serre » (rendez-vous 
p. 30 si vous voulez quelques explica-
tions simples sur le sujet).

DEVOIR DE VIGILANCE  Rassurez-vous : ce 
ne sont pas des devoirs pour vous mais 
pour les entreprises. Cette directive les 
rend responsables des risques humains 
et environnementaux provoqués par 
leurs activités, mais aussi par celles de 
leurs filiales, de leurs sous-traitants et 
de leurs fournisseurs. 

ODD  « Objectifs de développement du-
rable » en toutes lettres. Au nombre de 
17 et adoptés par les Nations Unies en 
2015, ces objectifs sont un appel mon-
dial à agir pour éradiquer la pauvreté, 
protéger la planète et faire en sorte 
que tous les êtres humains vivent dans 
la paix et la prospérité d’ici à 2030. 
Chouette projet. 

RAISON D’ÊTRE  Une phrase « inspirante » 
qui désigne l’ambition d’intérêt général 
qu’entend poursuivre l’entreprise qui 
s’en enorgueillit, au-delà de la maxima-
lisation de son profit.

E O W C P E T N O E D R S A O E U N

D L 1 A P T X R I E Y Z D O S M V L

R E T E F S I T L A O B S I C A R O

L T V E S D P U E H A G N I L R S U

T F C O N E G E G R R W B A N P S S

L F R D I C E E S H N N A G O D D O

D U R E H R B P S S I A A O H V S U

T I A A E O D N C T C I L B E D R T

N I P E I I T E A R S L D I E N S E

A S R I L S O H V A R T S E T G I N

R C W S T S O E O I D G A N L E E A

I O S C O A H N Z A G L I K B R S B

G P L E I N C N D A S I T R S E E I

I E V R L C S P E E D U L R O N B L

E 1 M G O E T U E I T C R A F A N I

E 2 T S O I J E C M R R A O N E N T

3 3 R L D T E G A O S M E N E C C E

I D H U Q R E P O R T I N G G O E E

T P A R T I E S P R E N A N T E S S

LES MOTS MÊLÉS 
DE LA RSE
Retrouvez les mots de la RSE dans la grille. 
Ils peuvent être placés horizontalement, 
verticalement ou en diagonale ! 

Les mots séparés sont collés dans le jeu. Ne tenez 
pas compte des accents, traits d’union et virgules.

→ RÉPONSES PAGE 44

RSE 
SCOPE 1,2,3 
PARTIES PRENANTES 
EXTERNALITÉS 
CSRD  
REPORTING

DÉCROISSANCE 
SOUTENABILITÉ  
GES 
DEVOIR DE VIGILANCE 
ODD
RAISON D’ÊTRE

C'est toujours 
nous qui avons 
le jeu pourri !

On va les 
écraser !

LA RSE, C’EST UN MONDE À PART OÙ TOUT 
LE MONDE A L’AIR DE PARLER LA MÊME 
LANGUE SAUF VOUS. TERMES INCOM-
PRÉHENSIBLES, SIGLES ÉNIGMATIQUES, 
PRIVATE JOKES... ON PEUT VITE SE SENTIR 
EXCLU·E ET PAS CONCERNÉ·E. VOICI TOUS 
LES MOTS QU’ON S’EST INTERDIT D’UTI-
LISER ET QUE VOUS ENTENDEZ PEUT-ÊTRE 
QUAND ON PARLE DE RSE... 
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MISSION RSE : 
IMPOSSIBLE 
OU ACCOMPLIE ? 

VÉRIFIER

SOLUTIONS DES JEUX

E O W C P E T N O E D R S A O E U N

D L 1 A P T X R I E Y Z D O S M V L

R E T E F S I T L A O B S I C A R O

L T V E S D P U E H A G N I L R S U

T F C O N E G E G R R W B A N P S S

L F R D I C E E S H N N A G O D D O

D U R E H R B P S S I A A O H V S U

T I A A E O D N C T C I L B E D R T

N I P E I I T E A R S L D I E N S E

A S R I L S O H V A R T S E T G I N

R C W S T S O E O I D G A N L E E A

I O S C O A H N Z A G L I K B R S B

G P L E I N C N D A S I T R S E E I

I E V R L C S P E E D U L R O N B L

E 1 M G O E T U E I T C R A F A N I

E 2 T S O I J E C M R R A O N E N T

3 3 R L D T E G A O S M E N E C C E

I D H U Q R E P O R T I N G G O E E

T P A R T I E S P R E N A N T E S S

PAGE 17 LE DONUT DE LA FRANCE

Passer d’un aller/retour Paris – 
Marseille en train à un aller/retour 
Paris – Marseille en avion 
= 81 fois plus de CO2 (4,4 kg CO2 / 
357 kg CO2) 

Regarder une vidéo en wifi VS 
regarder une vidéo en 4G 
= 23 fois plus de CO2 

Passer d’un repas végétarien à un 
repas avec du bœuf 
= 14 fois plus de CO2 

Faire une recherche sur Google VS 
faire une recherche sur Chat GPT 
= entre 10 et 50 fois plus de CO2 

Passer d’un envoi d’email sans pièce 
jointe à un envoi d’email avec une 
pièce jointe de 1 Mo 
= 5 fois plus de CO2  

Envoyer un SMS VS envoyer un vocal 
d’une minute 
= entre 500 et 1 000 fois plus de CO2 

Passer le chauffage de bureaux bien 
isolés de 20°C à 21°C 
= 10 % de CO2 en plus 

Comme les États-Unis, 
la France dépasse largement 
4 limites planétaires (mais dans 
des quantités plus réduites) : 
la pollution chimique, les 
cycles d'azote et de phosphore, 
l'appauvrissement de la 
biodiversité et les changements 
climatiques. 
Sont en passe de l'être : le 
changement d'occupation des sols, 
l'appauvrissement de l'ozone, la 
charge atmosphérique en aérosols, 
l'acidification des océans et 
l'utilisation d'eau douce. Du côté 
des besoins vitaux, ils sont tous 
remplis sauf l'emploi. Allez (la) 
France (on nous donne du) Travail !

PAGE 33 
DES CHIFFRES, 
DES LETTRES 
(ET DU CARBONE)

QR CODE 
MANQUANT

Testez vos 
connaissances après 

la lecture de ce cahier 
avec un quizz en ligne 
et découvrez si vous 
êtes devenu·e un·e 

pro de la RSE ! 

ESPACE SÛR ET JUSTE POUR L’HUMANITÉ

  PLAFOND ENVIRONNEMENTAL

 PLANCHER SOCIAL

CHANGEMENT 
CLIMATIQUE

UTILISATION 
D’EAU 
DOUCE

CYCLE DE 
L’AZOTE ET 
DU PHOSPHORE

ACIDIFICATION 
DES OCÉANS

POLLUTION
CHIMIQUE

CHARGE 
ATMOSPHÉRIQUE 

EN AÉROSOLS

APPAUVRISSEMENT 
DE L’OZONE

APPAUVRISSEMENT 
DE LA 

BIODIVERSITÉ

REVENU

ÉDUCATION

RÉSILIENCE

VOIX

SANTÉ

EAU

NOUR-
RITURE

EMPLOI

ÉNERGIE

ÉQUITÉ 
SOCIALE

ÉGALITÉ 
DES SEXES

CHANGEMENT 
D’OCCUPATION 

DU SOL

    D
ÉVELO

PPEMENT ÉCONOMIQUE INCLUSIF ET D

URABL
E 

PAGE 43 LES 
MOTS MÊLÉS
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Vous avez raison : pour que vous 
ayez ce cahier de jeux MISSION RSE 
entre les mains, nous avons utilisé du 
papier, de l’encre, des agrafes, de la 
main d’œuvre, de l’électricité et un 
transporteur.  
 
Nous avons aussi utilisé des 
ordinateurs pour sa conception, ainsi 
que des moteurs de recherche et 
nous nous sommes envoyé pas mal de 
mails. 
 
Mais parce que nous sommes 
persuadé·e·s que la RSE est un 
sujet crucial et qu’elle mérite d’être 
davantage connue dans toutes les 
entreprises, nous avons voulu réaliser 
un bel objet qui vous éclairerait, qui 
vous amuserait et que vous auriez 
envie de garder. 

Afin de minimiser son empreinte 
carbone, voici les choix que nous 
avons faits :  
 
Nous avons choisi un imprimeur 
français certifié Imprim’vert, la 
marque des imprimeurs respectueux 
de l’environnement.
 
Nous avons choisi un papier 
100 % recyclé, fabriqué en France 
et labellisé FSC, Ange bleu et 
Ecolabel Européen, des labels 
environnementaux dont le but est 
d'assurer que la production de bois ou 
de produits à base de bois respecte 
les procédures garantissant la gestion 
durable des forêts.
 
Nous avons utilisé des encres 
végétales et minimisé les couleurs 
utilisées. Nous avons travaillé avec 
deux typographies adaptées et réduit 
le pourcentage du noir.
 
Pour nos échanges par mail, nous 
avons limité leur quantité et préféré 
charger les fichiers sur des serveurs 
plutôt que d’envoyer des pièces 
jointes. 
 
Nous avons effectué nos recherches 
sur Lilo.org, un moteur de recherche 
écologique français qui reverse ses 
revenus publicitaires à des projets 
éthiques.

Les émissions carbone générées par la 
fabrication de ce cahier sont estimées 
à 560 g CO2e. 
 

SI VOUS NE SOUHAITEZ PAS 
GARDER CE CAHIER, NOUS 
VOUS ENCOURAGEONS À EN 
FAIRE DON À DES PERSONNES 
QUI POURRAIENT ÊTRE 
INTÉRESSÉES OU 
À LE RECYCLER !  

CONÇU EN 
NOVEMBRE 2024 
PAR CARENEWS,  
LE MÉDIA DES ACTEURS 
DE L'ENGAGEMENT 
WWW.CARENEWS.COM 

ACCOMPAGNEMENT 
ÉDITORIAL 
TALK THE WALK 

CONCEPTION 
GRAPHIQUE 
STUDIO BINGO 

IMPRESSION
LOIRE IMPRESSION

 
 

Et allez, ça se 
dit RSE et ça 

imprime encore 
des trucs !
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